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Lorsque l’homme se coupe de Dieu,
ne croyez-vous pas alors que le Père met tout en œuvre

pour le délivrer, pour l’approcher, pour le libérer ?

[Christine] Au fond, qu’est-ce que la matière ? La matière est lumière si
l’homme la laisse s’épanouir en Lui, elle rayonne autant que l’âme peut
rayonner ; mais si l’homme entre dans une volonté de désir inférieur, il se
coupe alors de l’unique empreinte, la Sienne, qui guide ses pas vers la Lu-
mière. Qu’est l’homme pour franchir l’interdit, si ce n’est, à cet instant, le
fils de la Vipère ? La véritable règle est celle qui élève.

[LE SEIGNEUR] Ce qui abaisse est trompeur. Si l’homme cesse de rendre
gloire, il perd la voie du véritable désir qui est ascension. Ce que tu ap-
pelles mal est ce qui enlise, ce qui coupe le chemin de l’ascension, mais
il ne tient qu’à l’homme de reprendre la marche. Le mal est là pour l’en-
cercler, le tétaniser, le dissoudre. Élève l’âme et tu retrouveras l’envol.

À tout homme est donnée la voie de l’éveil et c’est en l’éveil qu’il atteint
le Cœur de Dieu pour s’y conformer, car l’âme est semblable à Celui qui
l’a créée. Si tu veux entrer sur le chemin, ne t’en éloigne pas, ne te
laisse pas barrer la route par les chemins d’infortune, puisqu’il  n’est
qu’un seul chemin, celui de la montée ! Et l’homme qui monte découvre
la suite1 de ses actes. Tout acte contraire à l’unique Loi d’amour enlise
et perturbe.
La faiblesse de l’homme réside dans son manque d’abandon. S’il entre
dans Ma Volonté, il ne perd pas le chemin mais, s’il laisse en lui s’ouvrir
une brèche, alors il devient une proie pour celui qui, tel le renard, le
veille2 jour et nuit.

Qu’est-ce  que le  mal ?  Le  mal  est  coupure,  le  mal  est  la  fissure  en
l’homme, la fissure du moi volontaire qui veut se définir par lui-même et
donc l’orgueil.

L’assise est en Haut, en la volonté accordée à la Divine Volonté qui est
ascension pour l’homme. Celui qui est en le Père ne peut chuter, il suffit
d’un moment d’inattention et le fil qui le relie est alors brisé. Il n’est pas
coupé mais brisé par l’effroi, la torpeur, la tristesse, mais l’âme toujours
appelle et à elle l’Esprit s’adresse pour lui faire retrouver sa dignité pre-
mière. Le péché quel qu’il soit est toujours mortel parce qu’il coupe l’âme
du Maître, il la sépare.

La tentation est multiple, elle n’a pas de foyer mais des foyers. Seul le si-
lence qui éloigne l’homme du monde lui permet de s’ouvrir à la Divine
Volonté. Lorsque viennent les tentations, et elles sont multiples, elles
n’ont pour mission que de couper, d’éloigner l’homme du Centre de Vie.
Il n’est pas facile d’entrer, de rester dans le silence et, cependant, celui-
ci est l’unique voie de Vie qui mène au Royaume de la Divine Volonté.

1) Les conséquences de ses actes.
2) Le guette.



Lorsque l’homme se coupe de Dieu, ne croyez-vous pas alors que le Père
met tout en œuvre pour le délivrer, pour l’approcher, pour le libérer ?
Vos lois sont sèches et arides. Un père ne se précipite-t-il pas lorsque
son enfant se noie ou lorsqu’il est attaqué par des malfaisants ? Que
croyez-vous, que le Père attend que l’enfant revienne à Lui ? Non, il part
à sa recherche pour le ramener sous Son manteau et lui prodiguer Son
amour.
Quel est celui d’entre vous qui n’a aucun péché ? Vous êtes tous des
hommes si souvent ignorants de l’amour et de la bonté de Celui qui
vous a créés ! Vous êtes tous des ignorants et vous regardez en l’autre,
votre frère, la poutre qui lui barre l’œil et lui voile la lumière un instant !
Aussi, voilez-vous la face devant vos pensés indignes et n’oubliez jamais
que le Père vient au secours de celui qui L’appelle. Votre monde d’appa-
rat est un monde de perdition et en perdition. Tout homme qui chute est
relevé car la Main du Père est toujours tendue. Combien est-il difficile
pour vous de comprendre le pur Amour !
Les fils de la Vipère, ceux qui guettent l’homme et qui lui tendent des
pièges,  ceux qui  attaquent,  d’où croyez-vous qu’ils  viennent ? De vos
pensées mauvaises de par le monde, de toutes les nombreuses fois où
vous chutez sans même vous en apercevoir. Mais il est bon aussi de
chuter pour être relevé. La chute n’est-elle pas aussi délivrance, celle qui
vous permet de ne pas sombrer dans l’orgueil, dans la toute-puissance
de l’ego ? Comprenne qui  pourra comprendre et  qu’entende celui  qui
voudra entendre, mais à chacun est donné l’intelligence et du cœur et
de l’âme et de l’esprit. Tout homme est apte à recevoir, il n’y a que l’es-
prit de l’homme dans le refus qui lui couvre le regard d’un voile noir
pour l’empêcher de voir, d’entendre ce qu’il ne veut pas entendre. L’es-
prit du mal est celui de la chute, mais les bras ouverts du Père ac-
cueillent tout homme qui vient prendre refuge en Lui. Désespoir n’est
pas du Ciel mais de l’enfer des cœurs fermés, de ceux qui dans et par
l’orgueil se coupent véritablement de la délivrance. 

Heureux ceux qui sont invités à la table du Seigneur car près de Lui ils
trouveront la délivrance. Heureux ceux à qui le Salut tend les mains et
qui l’agrippent ; ils verront Dieu ceux qui Le cherchent parce que qui-
conque demande reçoit et qui appelle est entendu. 
Il est bon aussi que l’homme tombe - comprenne l’esprit affiné - car ce-
lui qui cache l’orgueil ne tombe pas, il est déjà tombé mais il ne le sait
pas. Ne le jugez pas mais accompagnez-le de vos prières, afin qu’il soit
délivré de l’emprise du Menteur. Celui qui entre dans le tombeau3 doit
en être délivré, c’est pourquoi il est dit «tu aimeras ton frère comme toi-
même», car tous êtes pécheurs.

3) C’est-à-dire dans le péché. 


